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Je nie recommande à vos prières et à cedes de tous mes ex- 
cellents diocésains. Lorsque les rubriques le permettront, vous 
dires à la messe l'oraison Pro qtiacumque nécessitât/', et vous ex­
horterez vos paroissiens à dire tous les jours en famille un Pa­
ler et un Ave à mes intentions.

Durant mon absence, Monseigneur C.-A. Maruis, V. G., sera 
administrateur du diocèse. Je ne doute pas que vous lui ren­
drez sa tâche aussi facile, aussi agréable que possible.

Les incendies qui onteu lieu récemment à Chicago et ailleurs 
et qui ont causé d’effroyables hécatombes, ont appelé partout 
l’attention du public sur les précautions à prendre pour préve­
nir le relourde pareils désastres. C'est pourquoi je vous engage 
à examiner soigneusement si les portes île vos églises peuvent 
s’ouvrir facilement pour livrer passage en cas de feu, si vos 
couvents ou collèges sont pourvus d’escaliers de sauvetage ex­
térieurs et à prévoir comment ou pourrait s’échapper si l’in­
cendie éclatait durant la nuit. Il ne faut pas qu’on puisse vous 
accuser de négligence en une matière aussi importante. A vous 
donc d’y voir sans retard.

Agréez, chers Collaborateurs, l’assurance de mon dévoue­
ment bien sincère en N .-S.

■J- Louis-Nazaiiie, Arch, de Québec.

Une bonne fortune

Nous avions déjà trouvé sur des journaux de France un 
sommaire du récent Motu projrrio de S. S. Pie X sur l’action 
democratic) te chrétienne. Mais nous préférions attendre le 
texte authentique du document pontifical, pour le communi­
quer au complet à nos lecteurs.

Or une bonne fortune s’est présentée.
Notre confrère la Nouvelle-France, ne pouvant plus atten­

dre la lettre mensuelle de son correspondant romain, qui par 
exception n’était pas arrivée à la date habituelle, a dû s’en 
aller sous presse, ce mois-ci, sans ses « Pages romaines », si jus­
tement appréciées de ses lecteurs. Et presque aussitôt la poste 
apportait la correspondance attendue, que très obligeamment


